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Soleure, le 16 octobre 2008 
 
 

Communiqué de presse 
 
25 ans «aphasie suisse» 
 

Donner une voix aux sans-paroles 
 
«aphasie suisse» est l'association suisse regroupant des professionnels de l'aphasie ainsi 
que des personnes aphasiques, souffrant de troubles du langage. Le 23 et le 24 octobre, 
elle fête ses 25 ans d'existence à Soleure. Le jeudi 23 octobre est conçu comme une jour-
née scientifique, avec des oratrices et orateurs de renom. Les véritables festivités se dé-
rouleront le 24 octobre, avec une participation active de personnes aphasiques. En outre, 
on pourra assister à la première production d'un groupe de pantomime et à celle du pre-
mier choeur suisse composé de personnes aphasiques. 

Le terme «aphasie» nous vient du grec et signifie «sans langage». On traduit ce mot par une 
perte de langage. «Les aphasies sont des troubles du langage acquis à la suite d'une lésion de la 
moitié du cerveau qui est principalement responsable de la fonction du langage. Les causes les 
plus fréquentes sont l'apoplexie, une lésion cérébrale causée par un accident ou une tumeur» a 
déclaré Monica König-Bruhin, vice-présidente d'«aphasie suisse» lors de l'information des médias 
du jeudi à Soleure. Les troubles du langage, apparaissent à des degrés de gravité différente, em-
pêchent les personnes aphasiques de parler, de comprendre, de lire ou d'écrire correctement. On 
estime qu'en Suisse entre 3'000 et 5'000 nouvelles personnes sont atteintes chaque année par 
cet handicap. 

Il y a 25 ans, «aphasie suisse» s'est fixée l'objectif de donner la voie aux personnes atteintes 
d'aphasie. L'association suisse compte environ 350 membres actifs et 500 membres passifs. Se-
lon Monica König-Bruhin qui, dans son activité professionnelle, est Cheffe Logopédie du Centre 
hospitalier de Bienne, les membres se composent de personnes aphasiques et leurs proches ain-
si que de professionnels – tels les neurologues, les logopédistes etc. 

«aphasie suisse» conseille, accompagne et soutient des personnes aphasiques dans leur réhabi-
litation et leur réinsertion professionnelle et sociale. Monika König-Bruhin: «Nous proposons plu-
sieurs cours aux spécialistes et aux personnes atteintes. En outre, nous publions des textes 
scientifiques. Enfin, nous assumons une fonction de coordination et de soutien pour les 30 grou-
pes d'entraide répartis sur notre territoire national.» 

Tributaires de dons 
Le secrétariat général d'«aphasie suisse» se trouve à Lucerne. L'association est financée pour 40 
pourcent, par des contributions fédérales, et pour 60 pourcent par des dons. Le chiffre d'affaires 
de l'année passée s'est monté à environ 550'000 francs. «aphasie suisse» a pu conclure un 
contrat de prestations avec l'office fédéral des assurances sociales. L'association certifiée ZEWO 
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organise des cours de formation continue pour des spécialistes et publie la revue scientifique 
«Aphasie et domaines associés». En outre, chaque année, «aphasie suisse» propose une se-
maine de vacances pour personnes aphasiques, afin de décharger un peu les proches. 

Lors de l'information des médias, Hildegard Wilson et Werner Grüninger, atteints eux-mêmes 
d'aphasie, ont exposé les activités du groupe d'entraide de Soleure. C'est un lieu de rencontre 
pour les personnes touchées par cet handicap. L'échange d'informations joue un rôle très impor-
tant au sein du groupe. En outre, les excursions, les activités de jeu, de langage et de quizz per-
mettent de sortir les membres de l'isolement.  

Exposés, pantomime et chant 
Lors de la journée scientifique, à laquelle environ 90 spécialistes se sont inscrit, les chercheurs 
de l'étranger et de la Suisse présentent des exposés sur de nouveaux aspects du diagnostic et 
du traitement de troubles de la lecture. Les personnes suivantes s'exprimeront: Dr. Thomas Nyf-
feler, Hôpital Universitaire de Berne, Dr. Irene Ablinger, Université de Aachen et Dr. Arik Levy 
Université de Genève. En outre, Dr. Chris Code de l' University of Exeter tiendra un exposé. Avec 
de nombreux projets de recherche, il a façonné de manière décisive l'histoire de l'«aphasiologie» 
des 25 années écoulées. Lors du jubilé, il parlera de l'histoire et de l'avenir de la thérapie de 
l'aphasie. 

«La manifestation du 24 octobre constitue le véritable coeur du jubilé, où les scientifiques, les 
personnes atteintes d'aphasie ainsi que leurs proches se rencontreront» rapporte Bernadette 
Schaller-Kurmann, secrétaire générale d'«aphasie suisse». Devant environ 200 invités, Dr. Asaid 
Khateb des Hôpitaux Universitaires de Genève tiendra un exposé sur la Suisse bilingue et son in-
fluence sur le cerveau.  

Bernadette Schaller-Kurmann présente comme «point culminant de la manifestation» les produc-
tions de personnes aphasiques. Un groupe de pantomime de la Romandie et un choeur de per-
sonnes aphasiques, composé de 24 personnes venant d'onze cantons, se produiront, pour la 
première fois, devant un public. Beaucoup d'entre eux ne parviennent pas encore à s'exprimer ai-
sément ou ne parlent pas du tout, mais ils arrivent à chanter. Le thème du mutisme est le sujet de 
la pièce «Leonie, oder wenn stumme Fische sprechen» («Leonie, ou lorsque les poissons muets 
parlent») de la troupe de théâtre «visch&fogel» qui fera aussi l'objet d'une représentation.  

 

 

 

 
Information à l'attention des rédactions: 
Pour de plus amples informations, Bernadette Schaller-Kurmann, secrétaire générale, se tient à votre 
disposition.  
tél. 079 273 56 09; d'autres informations se trouvent sur le site internet www.aphasie.org  


